
 

 

 
Evénement parallèle à la 101e réunion plénière du GRECO 
organisé par GRECO en coopération avec le Congrès 
des pouvoirs locaux et régionaux du Conseil de l’Europe 
 
Strasbourg, le 20 novembre 2025 
 
Allocution d’ouverture de Mathieu Mori, Secrétaire général du Congrès des pouvoirs locaux 
et régionaux – « Renforcer la bonne gouvernance : consolider l’intégrité et la responsabilité 
au niveau infranational » 
 
 
Monsieur le Président du GRECO, 
 
Monsieur le Vice-Président du Congrès, 
 
Monsieur le Directeur Général, 
 
Mesdames et Messieurs les membres du GRECO, chers collègues,  
 
C’est un grand plaisir pour moi d’ouvrir cet événement qui témoigne de la très bonne 
coopération entre le GRECO et le Congrès. 
 
Dès l’annonce par le GRECO de la thématique du 6ème cycle d’évaluation, dédié à la 
prévention de la corruption et la promotion de l’intégrité au niveau infranational, Le Congrès 
s’est félicité de ce choix et vous a assuré de son total soutien.  
 
En effet nous savons à quel point la corruption est un terrible fléau, qui détruit le bien le plus 
précieux : la confiance, qui est le fondement de toute société démocratique. A un moment où 
le Conseil de l’Europe tout entier travail à établir un nouveau pacte démocratique pour 
l’Europe, notre rôle commun de garant de cette confiance est primordial.  
 
Les autorités locales sont encore majoritairement vues, par les citoyens, comme étant dignes 
de confiance. Il nous appartient de tout faire pour préserver cette confiance.  
 
La large participation de membres du congrès à l’événement d’aujourd’hui illustre l’importance 
que nous donnons à notre partenariat. Je me réjouis de la participation de notre Vice-
Président, de notre porte-parole et porte-parole adjoint pour l’éthique et la prévention de la 
corruption, d’un maire, d’une déléguée jeune et d’une experte du groupe d’experts 
indépendant. Je suis également heureux de compter parmi nous un ancien membre du 
Congrès devenu parlementaire européen et évaluateur du 6ᵉ cycle du GRECO. 
(techniquement / légalement / pratiquement) 
 
C’est parce que les élus locaux sont confrontés directement aux conséquences de la 
corruption qu’ils s’engagent autant.  
 
Dans ce contexte, le Congrès travaille à promouvoir l’intégrité, la probité et la transparence 
aux niveaux local et régional. Qu’il s’agisse de la dissémination des normes d’intégrité et de 



prévention de la corruption, du suivi de la Charte de l’autonomie locale ou de notre coopération 
juridique et technique, le Congrès joue son rôle de promotion de la bonne gouvernance.  
 
L’action du Congrès vient renforcer et compléter ce que fait le GRECO, et nous aurons encore 
beaucoup à accomplir pour diffuser les bonnes pratiques dans les villes et les régions 
d’Europe. Ce sont précisément ces exemples concrets, reproductibles et inspirants qui 
permettent de générer des avancées significatives à grande échelle. C’est pourquoi je me 
félicite de l’approche résolument pragmatique et opérationnelle adoptée par le GRECO. 
 
Mais j’aimerais aujourd’hui également rendre hommage à tous ces élus, ces sentinelles de la 
démocratie, qui n’hésitent pas, malgré tous les dangers, à tenir tête aux réseaux de 
blanchiment d’argent, à la criminalité organisée, aux intimidations.  
 
Nombreuses sont nos délégations nationales qui décrivent un système de corruption d’une 
ampleur inquiétante. En dépit de cela, des élus, à chaque échelon de la vie politique, 
poursuivent leur mission avec courage, détermination et sens du devoir. 
 
C’est dans ce contexte qu’une élue que nous connaissons tous ici Danela Arsovska, maire 
jusqu’il y a peu de Skopje, porte-parole du Congrès pour l’éthique et la prévention de la 
corruption m’a fait le récit de la dernière agression dont elle a été la victime pour son 
engagement contre la corruption dans sa ville et m’a autorisé à le partager avec vous. Le 11 
juillet dernier, en pleine inspection d’un site de construction illégale dans sa ville de Skopje, 
elle a été agressée physiquement, les assaillants la menaçant de mort, elle et sa famille. Tout 
cela s’est passé lors d’une visite officielle, entouré de fonctionnaires, au milieu de la foule, 
devant des caméras et à quelques mètres d’une station de police, montrant à quel point 
certains réseaux criminels n’ont peur de rien. Depuis, le ministère de l’intérieur a mis Danela 
sous protection policière constante et la justice fait son travail. Mais une partie du mal est fait, 
une élue a été agressée et une famille menacée.  
 
Nul doute que ces pratiques visent aussi à avoir un effet dissuasif sur d’autres élus et un 
impact sur l’engagement politique.  
 
En clair, à faire reculer nos démocraties. 
 
C’est sans compter sur la résilience de nos élus et de nos institutions et c’est pourquoi nous 
mobilisons toute notre énergie à soutenir le GRECO qui insiste régulièrement sur le fait que 
la prévention de la corruption ne se limite pas aux règles de transparence mais qu’elle dépend 
aussi de la capacité des élus à exercer leurs fonctions librement, indépendamment et en 
sécurité. 
 
Pour finir je tiens à réaffirmer notre reconnaissance et notre plein soutien au GRECO dont 
l’action infatigable et le combat sans relâche contre la corruption éclairent chaque jour le 
chemin de la probité et de la transparence. Puissent nos efforts communs inspirer toujours 
plus de nations, de villes et de consciences ! 
 
A Danela, et à travers elle, à toutes les femmes et à tous les hommes politiques qui, par leur 
intégrité, leur courage, leur détermination et leur sens du devoir, redonnent chaque jour ses 
lettres de noblesse à l’engagement public : merci. Vous incarnez l’espoir d’une démocratie 
plus juste, plus forte, et plus vertueuse. 
 
Je vous remercie. 
 


